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L'Organisation de 
L'Organisation de l'instruction publique (l llme article) 

Les· croisades aidèrent puissamment :rn 
relèvement des études si dél;tissées après la 
lllDL't de Charlemagne. · hâce à 1 enseigne 
menL d11ommes éminents comme R.osecl111 et 
Abeilard, on vit accourn· en Fr,wce rh; 
étran ers venant de toutes le,, contr 'e~ <le 
l'~urope. C'esL de ce moment que tout un 
q11artie1· de Pal'ls fut aff.,cté sp0uial<>m ·nt à 
la population eslud1anlrnn. Ce mouve111e11t de 
l'enouveau tntelleciuel ne se borna pas à 
Pal'is pllB d' une éeole dablte::; en prov11tces 
y acqtu l'cnt une célébrité 1 ustemcnl. mr'lnlér, 
là, les bénédictins princ1palemenl. i:;'éta1ent 
voués~ cette œuvrn et lis appol'la1r11l d,1ns 
sa réalisation une act1Y1té qua~1 111fat1gable 

~tait éclipsée p:.lr les écoles de Saleme et de 
31ontpell 1er. 

De nombreux bo111·siers .fréquentaient les 
coul's, ils .étaient <le plusieurs espèces et 
logc:uc IL pnnc1 palément dans les collè es 

1 

s1 tnés . Muntag11e ~,amie Genrviève. Il y 
avait les bou1·s1e1·s al't1stes ou al'tesiens parmi 
l1'sqnclE se 1·ccrnta1cnt les boursiers th(•olo­
gien~ et es !Jours.ers decret1s.e::; ou étudiants 

Malhenreusemenl, des mesure., restr1ct1 ves 
empêchaient la liberté d'enseignement, d'être 
une l'ealllé; enlre autre, il' eta1t él,1blt en 
prrnctpe qu'à côté des écoles 01·d11ia11·es aucun 
cours libre no pouvait èlré établi ~a11:.i une 
licencl' ou perm1ss1on Ml t \T(le pa1· le chance­
lier <le la Cathé.trale, c11 qui uou;; p1·ou\e 
qu'à cette époque, J'in::;tl'UC tton pllblique ne 
relevait nullement de l'Etat mais bien de 
l'Eghsc qui. en ét<1nl m:i.îlri>sse absolue., pou­
vait aiusi l'ot·icnter à sa guise. 

A cet esai·d la f<'l'ancc et:iit en rdanl SUI' 

notre pays oü l émaucipat10n politique eL,ut 
déj 1 tellemeut complc"te, que cir"s l \JZ les 
bourgeois de Ga111I eull't'l'ent en conflit :iH'c 
leurs chanorncs an SUJBI, du <lro1L exl'lusif 
d'avou· des rcole::;, qne ceux c1 pl'éten<l.1ie11t 
garder. 

1 es braves Gantois. sans se la1~""'l' 111 · 1m1-
<ler par les menaces d' excomn1111ti<.:a tion, fi­
reut .sandionner par le comte B.tlldourn quo 
« quwonc1ue en avait la vo lonté, la eapacit<· 
et ll's mo;iew; pouvait teo11· école e'u ple:n 
d1·01t sans que pc1·:,,oune put s'y o1;poscr 1>. 

C'était un pl'emier et grand p 1s dt• fai 
vers 1'en~cignernent lw· 

Dans la ,,uite, ce mon\'Oment de 1·r,\c11di­
calions s'cte11thL à Ypn~:;, Anve1·~. l31'l!xelh~s, 
.i\1ah11rs et L1(•ge. C'e~t gu r !a te1·1e de Flan­
dre, au.1ourt! hn1 si Ctt:l'i, ali,.;1 e, tptc nt .le 
JOn1· la p1·t•1rnè1·1• lental:•.c faite l'Olll' al'rad1c1• 
a11c1 1-gr• le 1111>n upulc <l0 l'e11,,ei311e11wnt. 

en droit. 
A l'école de la rne Fonane, fréquentéP. par. 

les bonrsIPrs ar11stes, ci>ux-c1 devaient four-
1111· lr:> bottes de pall ie sur lesquelles ils 
s'assr.yaicnt pour ec;outel' les ler:ons de leurs 
maîtres. 

La lhéologir, était enseignée dans les cou­
vents et clan:; d1t1'é1·ents gl'an<l;; collègP.s. 

Il y ;tvait <les étu1liants de tout àge, même 
ùe c1nquaule au:;, et comme on se montrait 
lrb; libL' ral d<u1-: l'oetro1 des bonrses d'é1udes 
bca11c;oup tic Je1:>œ uHés tronvaicnt très com­
mode, 11uoiqne ~e so11riaut forL peu· d'étud1c1-, 
rlé vi\re as:-;cz fac lément au <lût1·1ment d'une 
fondation. 

AIO!';, déjà eüs1a1L l:i race ile l'étu1liant 
pcqil'wel, l'Omposéc de gens san::; farnill1'. 
:saus ami qni, 1·omme ie <ltt Michelet 1la11~ 
son Hi<,loi1·e de Ft·ancc, 1c pas::;aienL toute une 
vie tians le" gre11Ler::; tlu P'lYS lat111. étudiant, 
foute J 'Jw11G au clan· de lune. 1' 

. . 
Li>~ d1'rniè1·es :t11!1LC:'S du xn·c Stècle virent 

le d1~bnt de5 p~nsio1111~t;;. A\ant l'e moment 
lonte:1 les •'Cotes p1·éparnnt à la F<1cullè rfos 
A1ts étaient des extL'l' at.5, rnais raugmenta-
11011 rapide clu nornbi·e <l'élèYes ne pe1 mettant 
plu.;; dt' le;:, Slll'rnille1· 1'uHe lar:on sut!Lantc , 
foree fui clr> Je,; 1·éunir p:ir groupe dans un 
nH'mr IIPtl. 

LT1mi>r:o1té t nconragPa les pensionnats et 
imposa nH'me aax maîl1es l"obligat1on des y 
loger eL de s'y 11ot11TÎI ce qui, pel1l :.t •l"t,Jl, 
Put pour co11s(·11 11f111 e tl'amerH!r lt>s p1ofes­
seu1:s :1 ei1~t i~ 11er ti 1 in1e1 iet11' de ces étabtis­
:-l'me11L~ el 11un plus d;u,s le::; écoles de- la rue 
l'o1iar1 e. , 

D'esseiice pu1•timeut "Cclé;;1a~tiqnl', !'Uni- l 'e:;I dans le l'èglemen l de !TniYe1·::;ité 
v1 rs1Lé de P:ms fol fondée <lans le 1·011r,; du portat1 t la dat.Q du !l'i' J ll l ll 1~!")2, <1ue HO!l::. 
X.He si:ècI~. ~ ~ ... "'* • - ~fl1i:1r011s une 1Ti:,pooiition l(UÏ fut I'or1grne de 

Dans se:> hui les de 1 '.!il9 et <le 1210, ln no- 1 rnsp1'C t1on scoiall'<' 
cent III t[lÜ lui-mhne avait été élPve de l'U - Qu;1tr' 1omaw~ cle !'harpie nat ion 1kvaienl 
mversité, en coufirma les statuts eL r:xl orta il1l' cho1s1::; pa1· la Vaculte des A1-t::;. 
les professeurs et les écoliers ·:1 les ob~en•er Voici co 111 1nc ut lrui·s attl'ibutions é la1e1 t 
exactemPnt. Ce fut lui encan~ q11i dans son ll •1,.1·mmees : 
bref du :W p1m cr l '210 trancha un di tfoi·.: 1<l rr l"ous leur e11ju1µnon;:, el nous lt!!ur !llln-
survenu ent1·è les élt'rns et le cli,llll'.e •i~I' Je non~ mis:->ion exp"csse au nom dt l aulor11e 
la cathedrale qui e11 f11t éta it le gl'and 1m1.î- apos!olique de \ïS1t e1· chacun ùe~ ctdlrges el 
Lre de l'Un1H•1·,,1té, enlin vers 1?13 il t'hi;ll" peus1011J1:1ts oi1 :;t:J011rne11t les etuch"nt~ des 
rie:i. son léf'>al d'améliori>r le rè.~lemc11t ùe .\rt~, de s'y lllformer· a~ec som et "Cl 11p11le de 
ceLte inst1tut10n la vie et des hab1t11des de chacun, du résime 

En exécution de cet ordre, fut publ1~ en c·onumm. de l'habileté de l'enscisnemenl, ùe 
' 12-1:.> un t'latut. ol! ét;ueul fixée,, les con<lt- la moùeratton :qJpo tée au go1n ernemi;nt de 

tion::; nécess~1res pour enseign>'r, les mat1è1·e,, la mai~o11, de l'etat ilr la d1:-.ciplinr scolaire, 
de l'enseignement et le rè:lemeut <lis-:1pl1- afin q11e tout ce qu'ils :iuront observé et jugé 
naire des maître! el des élèves digne de réformes, ib puissent Je cot-riser et 

Plusieurs papes, du reste, s'inté1·essôrent réf01·mer sn~vant D1r•1 et la justice, ù'aprèi 
vivement à l (Juivers1té cle Pai·is et lui accor les prcst:1·iptiôns dei; règlements r t avec 
dèrent des pr1V1lèges 1mpo1·tan1s. . l'appui de notre autorite et celle du siège 

Honorius III defen1lit d excommunier au- apo::: loltque » 
CUd nwmbre de l'UniYCrs1té sans auto1·isation Ce~ inspccleur's devaient èlre. maîtres èo> 
<lu St.-S1ège et Grégoire [X. prit ~a 1léfcn ,c arts et graJués <l'une des facultés snpé-
contre le pouvoir civil rieures. 

C'est <le ce rle1·rne1· p:.ipe que tlale le dl'Oit 
dunué ~ l'U111vc' l'dtl.: de s11spe11clr se::i cou1'" 
s1 011 refu~ait ùe llll rendre .JLhl1ce, droit doHI 
dans la ~u1.te elle abu,,<t allalll. .111.squ'.1 - 11::;­
pendre sun enseignPmeut lorsqllïl y a\·a1t la 
plus petite :.ipparP11ee de coutlit sOit e11lre 
elle et te pouvoir t:i"il, soit dans son ::.e111 
même, entrn lm; écolrn rs Pt le~ rnaît1Ps. 

A cette époqtrn, 1 Uni ve1·silé él:ut lllllê cor­
poration rntx.t.e composée en parltl'. 1l ocelé­
srnstiques et ·le !mes Les ~cclé,.,ia,11q1Lr·s 
eoaposaient la Faculté de Théologie, pat· 
conl1 e lis etaient. exclus de celle de med0c111e; 
la Facnllé de Droit admellatt les laies et les 
ecclés1aslL4ncs tant rPguliei·s que seculiers, 
tandis que la Faculté des Ai'ls reJela1t les 
réguliers. , 
L~s laies admis dans les dtffc\I'ent.Rs F;1cnl­

tés étaient 1:>oum1s , ux règles ecclr,1ast1q11i>s, 
dans le pl'inci pe le mai iagP leul' "t,11 l rnt Pt dit, 
en 14:12 ceux. app:u·teuanl à la Faculté de 
Mé lecine obtinr .. nt la pcnniss1on ile le fai re, 
mais ce ne ut qu'en lüOO que cette conc•'S· 
sion fut acconlre aux docteurs en droit~ 
canoniques. 

L'Urnvers1té de Paris comptait donc quatre 
Facultés :Tbéolo{;ie, D1·oit, :.Hédccme et Arts; 
les trois p1·em1(·res étaient appelées ~npé­
rienres parce que les r.'luJe5 qn'Plles embras­
saient suprosa1ent des connaissances dt•.]à 
assez élenc ues donné"S par la Fa cul lé des 
Arts. • 

Les cours 'de la Facnlté de Thèolog1e du­
raient huit ans; au XIV• siécle, ll:m dnréro 
fut porte!' ~ 14 ·a11 s . 

Le d1·oit civil éta1L peu ens~ign(· i1 l Uni 
vcrsité de Pal'is, il cédait le p.is a11 d!'01L 
canon; qnant à la Fa,•ulte de &1 ·dec:ine, elle 

Coloiine 30 septsmhre, On m~nde de flerlin ~ 
' la c (,atelie de C •loa·nc ~ que b no11velle de la 
rel!· 11te 11 .. i\I. le secrétaire d'Etot rnn Hintze esl 
errQnéi. 

Coln~nP-, 30 "•pt11mlire. - Aur·u11e dé1·1 ,ion n'a 
enco•e Ill~ prise 1 onrrrminl la su"ce~,Jitil •u eo111le 
Hsrlilllll'. 

I.e linut de la retr.ute du srcrétaii·e rl'E"1• 'on 
Hintz>'I a couru; les p1 opag terp·s tle re hn11L '" 
basent ~ur le !ait que i\t. vun Hmtze aurait, en mème 

Nous :.Jv11ns vu que parmi las pr1 \•Ilè~e~ 
dont JOU1s-:a1t l Un1ver,.,1té se troun1t le droit 
de ~u;,pendre les u Ul'~ . exercices f'l prédica­
tions lorsqu'elleavai à ~e plam1lre cl jusqu'it 
ce qu 011 1111 eut re11Ju j11sl.1c1J. 

Tl'Otnaul dans c.· droit un rnoven facite 
cl u:-,e1· de pre~~ion sur le po1noir • CJ\'il elle 
en ab11sa r·a 1iitlement. <1uhs1en1 1û::!, Louit> X• 
obtint-il <le Pre II um: bl1lle qui nr suppri­
mait pas complètenrnnt. ce prl\ ilès1.}, mais le . 
renJcrnia11 dan tirs homes ét1·01 Le:;. 

Toute offense clonL les doctrurs ou éco­
l11•r::; :n·aient dorénavant à se plarndr(~ ùe1alt 
(\tre JUSttti<·e deva11t l ard1e\èque <le Sem; et 
1 évêqne de eanva1s qui Jllgt'a t• nl s' il y 
avait lieu ile ~nspPndre les l<'çons, en auean 
cas cette s11spens1011 ne pouvait- avoir lien 
avalll l[lle ce~ prélat;:, ai1·11L slalué 

En ~omnw, ù celle •"poque. la vie ùe l'Um­
vr·r~tlé con,i.-1.ut s111 Lo1:t ei, d:~p11tes sir l'i'0s 
e11 lre elle et le poll\oir ci\1!. d1spll~"" qui 
délo111·ru1'l le, espl'its <le l'étncle t•tm"ill. 
gr:rn<lt•me11t p1·ej111l1ci,ddes ù l'aYance111cnt 
mt.ellectuPl non seulement Jes élèves, mai::; 
mê1M des rnaît 1·es. 

\vec ses metho1lcs su1·:rnnées, lTnivcr.,ite 
1l allait. p]U9 ft1·c~ Ù la haulelll' <le la SllliatJOfi 
nonvr,lle crél1C pa1· ]p grand mo1i\'Pmenl q111 
1ll11~trn le rr·gnc de Fra111;01s 'Jer : la 
Ite11a1ssance. 

En pffet, les l,111gnes hé 1ra1qnes et grecques 
étaient 111conn u<"s dan- le'> collègt>s Je Pa1·1s; 
lt>.,, gl':lllds c·r·r i \ ,rrns de l'antiqmte y étaient 
igHOl'l!g; on n'~ p:1!'la1.t qn 1i11 latin s1'os,,ie1· 
et l,1 p nlObO Ille yi'La1t sa11s elarté m solHl1tô. 

B1·0f 011 un mot, l'i>nse1gn1~me11t y ctait 
trés mé·<lwct·e . Georgct> L.\.FOHJ~T. 

l mps que M. Htrtling, olferl sa M•mission à l'&m­
pPr eur. 

On nr. 0 a1t rien de t>i-en préeis à cet égard. Dan~ les 
111 Ir• li\ ~·ri 111 11 ire, , on distut" h~ •uroup le r!'s­
l'I'!. de Emp' rP.tll'. 

.Jn es 1mr• ~rn1·1·al"m n q.i'e11 r·as de remanien1enl 
d11111ia1ste,. s111· 11 s li~•e· p:r t ... me l tirPs, les rn1-
u1~L1·cs Jp l 1 gu rr , rl11 1 m rrne, d s linanc· ' ~l 
d [1 ''tes 11 dia ll~1·0 il pa' ù t1Lul ire. 

: t" 110111s du flr f' -C ha1 elier 'on Payer et 1i 1 '.Il. 
f'el1renhad1, "l'l'S <J,.111 du Re chstaf '-O t lllh en 
a vaut pour la succo.üon du comte Hertlinî. 

~1nstructio pu • 
1 ·e <mme article> 

COf~MUNIQUÉS OFFIC ELS attaques prononcées prits de Cierges et de Brieuilles. 
Le 3° bataillon du régiment d'mfanterie n° 150, 

qui avait déjà le 28 septembre repoussé dix attaques 
consécutives, a encore repoussé hitr deux attaques 
de tanks dont 11 en a mis dix-neuf tn pièces. 

cc L'Ecko de SCHtlbre et lil euse »publie lt COW:lmimiqué officiel allemand de midi 
1t le dermer comm~iqué franç«-is, douze heures avant les autres jouma.ux 

~•1.n1n•'"'iqué~ ,.~ Pa.issue.es Centr•ftles 
Berlin, 2 octobre. 

Théâtre de l:.1 guer1 e ;t l'Oué;,L 
En l"landre, ,j.-. pat't et d'a •:tre de Cambrai 

et en C iampagne, 11ou1 :i.vons refoulé de 
v1olenies attaquei; d· "a1hersa1re. D:.1ns des 
sc.cteur.., calmes du frout, p1·è11 de Saint­
Quentin, au Nord-Oue,,t <le Renns et à l'Ouest 
des Al'gonnes, nou:s avons replié dan::; des 
positions plus en ai ·ière des éléments de 
ligue::; saillantes. 
Groupe d'années du Kromp1·inz Rupprecht. 

Au Nonl de Staden, en <lé1ouant des char­
ges e11nemns, nous .nons captui·é une cen­
tarne <le pri;:,u1rniers •. es deux. côtéi:; dl"s 
routes reliant Ypres a' ec Roeselaere et Menin 
l'ennemi a \alllemenl donné l'assaut à plu­
sieul';:, l'eprises. Il a pt'IS pie<l à Ledegem Par 
uné coutre-pou::,sé(;), Jio us :.rons rPpris la 
partie oi·ieat,de dtl village. 

Au Nord de Me11i11, le l OOe régiment des 
grenadier::; de la 1·eser c saxonne commande 
pai· le lieutenaut colo 1el .,ou r\11i el<l1 , s'est 
tOP ' P" til'ultè1·e11wnl' ::.ignale. Les exploits 
<lu l d2è reg11ne11t d u1fantei·1e, commande 
par lu rnajo1· Pan::ie. o.tL été également bnl-
lants cl:ws le:. denuer , l'Ombats. . 

Au Su<l <le La Ha"::it ~,nous a\'ons refoulé 
dc's char~cs partielie l 11em1e::; 

La 5c oui nec de 1 bal11.11le <le Cambr;i.1 
~·est ler1·1111ot" de nol11 . t ['al' uH plern m­
sncL~S <le l':1.J\e1sa1re .At.t 1fo1·cl Je Saucourt, 
.de,, n:g1rneals ::,ilrbte s el hes::.ois ont fait 
a1·01 Ier Je::; as::iaul~ 7 P1,s réi1ei·és de l'enne­
mi. Phis au Su<l, ks ;g1·ei:;~eu1·s ont passagè­
n:mcnt a van e pa~ Ab: n..:omt • .Ba11L1crny et au 
Sud d~ D:u.:ourt <'n ll11·Pc:tio11 de tu~1llers. 

l\ot1 e rc tutu· otfeu,~1· au cour:.; d11qnel le 
550 1·t1gt1neu1 ù'rnfau ~rie de rùscr~e ;'351. 
part1c111te1·ernou L s1si il<;, a reJ(% .. 11~linemi 
par ibai.conrL et Ban 'gny c, a uél1uu aiu<.1 
les \a,Jlaut::; deien:; r.s w11rte11 h0rg~'o1s cle 
Blccom·I, <lej~ ence1 r. >s. 

Prè,, de Cambrai et 11 1s au ~nd, des t'é~p­
Tll •11ts <ltc la vatllauf ~ • rliv1s1on de l'rnfan­
Lèl 1e de la marinu am 1 '[\10 <le~ 1é~imenl& du 
till';,\\'Ïg-a.~1,,.Lm11,-i1u .' , ::.,1ll'l!Joui·g et Je la­
Bav1è1 .. ont Lui ecroaler l'assaut ennemi . 
Hnm lly est r,·~lée aux mains de l'a<l\en;aire. 

Gi·oupe <l a1mees du gP.,1é. al von Boelrn . 
E11trn le ,;a,elet et !'Oise, depuis l'annt 

denn '•·e nuit uot1e front p::isse à l i!:sL de 
S:rnu-l~1rn11 1111 c,t se dir:ge alors vers Berten-
1·011rt--,u1·-Q;:;e- \ 

P:rns Je cour:wl de la J0111·11ée . 1 ennemi a 
dl!'lgé de \iolentes atiaques partielles contre 
les sect,·u1 s d Esl! ee:;, de Joncourt et de 
Le::idrns; de part et d':.lutl'e <le :::lequehal'l 
l'adversaire a f.ut 11Tupl!on. ' 

Des contre-rlrnrg1;s tr. balatllon:> <le la 
Prussë One:ntalc el du Posen, sous Je cam­
maH<lem ·ut per-onnel du <li~is10nna1re gé­
néral vou der Chevallerie, l'ont re<lélo•ré de 

" nos !Ignes. ' 
:Sarnt-Q11entin où, h.ier, ne se trouvaient 

déjà plus que des patrouilles, a eté occupée 
pa r !' enn cmi 

Groupe <l'armée:: ùu Kronprinz Imérial. 
Eut1 e A1llctlc el A urne, escarmouches en,. 

lre avant-po::,tes. Au ~01·d-Ouest <le Reims, 
nous avuus replié nos troupes ùes bords de 
la Vesle; elles out occupé <les posi tions plus 
en arrière. L elll1en11 a su1v1 avec de faibles 
del01chem<•1Il1:> el :->e trouvait, au soir; dans la 
hsne \anl lay-Villeis-Franqueux. 

En Champagne, les Français Ollt 1·cp1·is 
[eut S allal(llCi> (Sellel'ale::i. l>allS la 111a1Ï;1ée, 
LI::; les ont <lmge coutre le front entre ~te­
Jlai·te-à-Py et•.ïiontheis, el dans le courant 
<le J,t jou 11cc, coutre 1a ligne <le Somme Pv 
à Au1·e. Leurs efforts ont eté varns. • 

Ues ll'L"J.pl10n,, locale., onl éll'.• nettoyées en 
grande p:11 t1c pa1· des contre-pou:> ées. 

.\ pari <les d1vis1or:.s prussienne::. et 1Java­
l'01ses cornbatt mt Jepuis le début de J:i. 
bataille. le -!Oüe régi ~1 nt d iafan ter ie s est 
parttc11hèreme11l tltst111 nue. 

Les nouHlles pos1L1011s occupées par no::; 
LroupC:lb l' ava1tt-dtmnère nuJL part <le l\Ion­
Lh•)IS pal' Challc1·ange, passe pt·rs de la lorêL 
<l'Autry et ~Il i\orù 1le fünan1llc et rcjornl 
les ~1,t'tt111 1Ps ligues prè:> d'Apn:monl. a .rc'·;1. 
a>ùlr ll'aYer:,è lm; Argonnes. Bn a>anl de ce 
lrout., nu:s po~tes ont lait c1·01Iler plus1eur;:, 
c arges e11ue1me:>. 

!troupe d'armées von Gallwitz 
Par Je:. entreprises (l'attaque loca]e<l, nons 

avons redelo~e les Amét'lcains du bois 
d'ügon:; el de::; lignes lmull'Ophcs. 

l11er, nous avons ahalt11 2ï avwru; et 3 
ha llolls captifs ennemis. Le cap1tt.rne von 
Seltilwh a obtenu sa 3ôc cl le s1 n·gr11t ma or 
iHai, f;a .oc' ic!o11·e~ ac1·iemll's. 

ltiS DP11i&HOUS à l'Oufüil 
Colugll<', 30 sept mhre. - On mande doi Hollande 

aux Journaux all. 111a, ds : 
- L 1 11111l de samedi, entre 2 h. 1 2 et 4 heul'es du 

malin, Zccbr·ugg~ et Ü5te!ide ont été bombardés par 
des 11:niac ile !'Entente. 

Il n'a pas etc possible d'établir exactement le 
11on1brP ries li,itimenl~ qm ont partir ipé à l'attaque. 
, Les f xplosrons et·1 icnt si vwlentes que le sui' 11 a 

tce111hf.· en llolla. de. 
On a < onsl •Le tle~ 1 1ccll .. 1es, mais on ne sait si les 

dég.l.is sont 1111por1.rnts. ' 
l t'S A li• 11au1.b u11L er.ergiqucment répnn.iu au feu 

ries .ial I' CS Clllh l1 lS. 
\'Pl', 0 hPu1·.,s, dix o 'tus ont encore été tir és. 
!l' .. utl'e part, o 1 111a11Je le l•'lessrngue que la ca­

nonn.tde a éte si violente a cerLaius moments que 
uombre de personnes sa sont réveillée~. 

Bei·lin, 30 septembre. - Officiel du soir. 
La journée a élé généralement calme en Flanilre. 
Les Anll'lats ont de nouveau exécuté des attal{Ues 

en masses contre Cambrai et de part et d'autre de la 
ville; elles ont échoué et ont coûté ile très fortes 
perles à l'ennemi. 

!. l'Ouest du Catelet, des comhats se sont dévelop­
pés le soir. 

Nous avons repoussi dei attaques p.1rtielles fran­
çaises en Champagne et de forLei attaques uécutécs 
par les Am~ricains à l'Est de l'Argo1me. 

• . . 
Berlin, 30 septflmbre. - Officiel. 
Dans la zone barrée tracée autour de l' .A.ngleterre, 

nos sons marins onl Mule 21,000 tonnes br11t. 

Berlin, ter octobre. - Officiel. 
l lans la zone IJarrél! autour de I' Anirletl!l're, nos 

1ous-marrns ont coule 15,000 tonnes brut. 

Vienne, 30 septembre. - Ot!ictel. 
Sur le théâtre oe la guerre en Italie, opérations 

frnctueuses de nos patrouilles. 
Tcn:•nt r 01npte de 1.1 situation sur le front bulifare, 

nou, a1·ons évacué u11ri bande de tel'l'ain imrnétliale­
ment à l'Ouest du lac d'Ochrid3 . 

Vienne, Ier octobre. - OJlle1cl de ca midi. 
Sur t.hvers pomts du front en Albnme, combats 

locaux. 
Pour le re.le, pas d'événement spécial à siî.1aler. 

~ . . 
Sofia, 30 s1·.11tembre. - Officiel. 
Sur le front en Macedo111e, de l'Albanie à la 

Del 1sitza, eurnl>al d arricre "anlee. 
Sur le Jro 1L <le la B ·la Hza, engagements entre 

patrouil·e> qui se son Lenmnes à notre afa11tage 
Llan. la 1 a1 l~e de la Mrowna, plusieurs l'Onrpa­

gmes hi 1\anniques, .1ppuyees par des canons et des 
mitnu1leuses, ont teute ù'approLh •r de nos po>i­
t10n·; die o t tté d1,persées et o,nt abandun11é lew·s 
eanou, et plus1 urs 11utr,I11le.ises ; en ou1rc, des pri­
sou111c, s sonl reste$ entre n11s m:.'llns. j. If • 

Gùn<t11.nl1110ple, ~J sep embre. - Ofti.citil. 
:,-ur 1• front en Palestine, les A.nglai~ ont poursuivi 

leur marche eu arant Il.Il va1·t el d'autre Gt au ,'\lord­
Uucst du i:1lem111 de fer 1.leran-lJam,ts. 

Le cal111e a l'Uifut! ~ur le reste du fro1 t. 
- •(Oll= 

Berlin, 30 ~ep ttmbre . - 01lirieli\:. 
N'1s L·o 1peli ~e sonl méll1od1q ernent repliées ùans 

le secteur •e Haudzame penu,mt la nuit d.u 28 
au 'ill. 

lhcr, a mi<l1, des forC€s bd0 es 1azporta:ntlfa mit 
recommenea a nous allaquer, 111 .. 1s sans ~uccès, au 
;\oril-~~Lju>yue ù.1.us la rei:ron de Hou:hulst, et de 
nouvclle8 eL v1oleutes .itLaquco p ·onon~ees l'après­
nudt el le ~01 1 eulre Larren el uot·~lede, au Sud­
Uuest de ~taeea, n'eut eu non plus qu r.tn succès 
111ét1ÏOC!'I . 

L'ennemi, qui avait, eu se faisant :..pp11y"r pnr un 
fort cgutm,ot.nl d'anous, venélre dans uos li:;nes à 
~ h. du maun dans la t.l.il'ection ùe Cornini>s, en a étà 
repuu •• e J'après-w1di a Houthem. 
~ur le truul de Gumbra1, l.t bataille a •uré au Sucl 

de la route ù' Arras a cambrai Jusque dans la nuit clu 
'28 au :1.\:l aeplembre. 

Le mann, à 4 h., un fort duel d'ar1t11lene a été dé­
clanche sur Lout le Iront depws le set:Lcrnr des lacs 
près d'Ar eu:qusqu'au Nord de SL-Quenlm. 

A ô hem es, la canonnade el'nem1e est devenue 
ext1 érnement violente. 

No11s a\Ous repoussé l'ennemi qui avait pénétré 
dans nos h~ues pres d'Arleui.:, où il avait prononcé 
une attaque parlielle. 

Ytrs 7 heures, les vagues d'assaut ont commen~é 
à cleitrler ùepurs Epmoy jusqu au rmsse:rn de l"Umi­
g11011, sou,enues par dl! 1ortes 1scadrilles de tanks 
et ct avions. 

Rien que près d'Epinoy, l'ennemi a attaqué à huit 
reprises; ~es as.a11Ls ré1terés tout le long dn JOUr, 
dont plusieurs api ès une très violente préparatw~1 
d'arLUlerit, ont peovoqué une bataille a~haruee qui 
a liure jusqu'à la tombee du Jour. 

D<:ls deux côtes de liouzeJUC rnrt, l'ennemi s'est, 
au cou1 s d 01nmàlrës combats de tranchees, servi de 
lance-llanuues, comma aus.1 a 1 Ouest de Uell1court, 
où ses troupe,, d'ass,1ut 011t ete amenées sans des 
cam1ous-auLomomles blrndes jusqu'a la partie la plus 
avan~ée Liu terrain de combat . 

.M;ntl'e l.:ruuze 1ucou1 t et le l'Ui1seau de !'Omignon, 
nuus a1 ons comptè une emquant<1rne d.e tanks 
tlémulis. 

I.e 1 egruwnt d artillerie de cumpagne n° 108 Pt la 
Ïe l.ia1t1·1 ie du re;.pment <1 art1ll1·ne de campagne nu 
24 l se sout pa1·11~ulitJreu1ent d1sl1t1gues d.tns la d11-
fe11se contre les tank~. 

L· s p~rte. ùe l'ennemi en morts et bles•és sont 
e~trèmi:ment elevees. 

U nt! br1g,1de 11e la ile dh is1on canadien11e a signalé 
par san~-111 11u'elle a~a1t perdu à elle aeule 5't olli­
c1ers el plus lie iWU liOÜhl.Ls mot·Ls et blessés. 

Au ::.nu du 1 ur,scau ùe l Urnig110 1, les attaques tn­
ueuue~ o.il comrne11ce a 8 h 5U du 111alin. 

!\os troujles ont oppo;é à <et en1fro1t une dilfenae 
opin àlrn et ont rep mssé toutes le~ uuaques qqe 
l'eun· m1 y a plusieurs fois l'll\IOUl'lilées.]usqu'au sou'. 

A l'Uu< st Je ~HJucuL111 trOll't.: f .. u Je defense a 
em1è• lrn <las a taques enr1em1.;s de se d1•veloppar. 

!Jes deux côte' <l'Onillcrs, l'eunemi .i pi unouc6 
des att: iue, p.1;·t1el es apres une comte 111a1s HO· 
leute caiwn· ·de; nous le, avons nettement repous­
sees d .• vons tut un i;nrnd 11ombre de pnsonmers. 

Nu us en .i vons luit un assez grllnct nombre au~si à 
l'Oues1 de l,t ~mppes, pend.rnt <les combats locaux 
ltnés prcs du HexenlJerg. 

J.;a c,uwuuade s est eteutlue en outre à la riî10n ' 
des plate. t1x de 1 Ouc.t de la ~mppes. 

E11 1.,l1arnp.11tne, des auaques profondément éche­
lo11•1e1·s snt eLe d1•clanchees lem ,tJU, ·vers 8 hem·es, 
zp. ès unl' très vw lenle prepara.tion d'arliller1e, la 
vre,01ou prnu~ipale s'en exerçant entre Somme-Py 
et Ardeuil. 

\ers Je son·, de fortes esc,1dri lles aériennes enne­
mies ~ont rnhu \e 1u1•s dans le to1111.Jat el l'ennemi a 
llonué l'a>:saut a plu1i1eurs rep1 isl), avec des i:i.nli-. à 
la lrau eur qui se dr es~e .m ~ud-Oue,t d' Apremont 
mais il a etfl repous,é. 

A l'Est d' Apremont après avoir dans la matiucie 
Pl\OllO: C•l plus1eu1 s ail~ 1ues de tanks que nous avions 
rcpoucstes, les A1net1c:i.ins ont péuétre dans nos 
hgnes dans la d1rect1011 d'Exermont, mais nous les 
avons cot tri: atwqués et l'CJeles au-deià <le leur po­
sition de d~µ;wL, notre ar Lirlerre fais;rnt pleuvoir sur 
eux, tand1, · l!U 11& relluaieut, u11 feu couccntr1que 
exlerminaleur. 

llans Ill même temps, nous repi·enions Apremont, 
qui na1l dé,1a plusieurs fois ch.1111p) de mains. 

C•trnmuniqiiés des P111ssaDCei Alli~es 
Paris, 1•1 octobre (3 h.). 

::\otre progress10n a repris ce matin entre 
l'Aisne et la Vesle 

En Champagne, nos troupes poursm vant 
leurs al.taques ont complété leurs succès dans 
la soi1·ée d'hier; à leur droite elles ont réalisé 
une avance importante dans la vallée de 
l'Aisne et conquis Binarville et Condé- les­
Autrey. 

:Nous avons fait de nombreux prisonme1·s 
et capturé un matériel considérable notam­
ment pl us de 200 wagons à voie de 60 et de 
nombl'eux wagons à voie normale. 

Paris, 1•r octobre (Uh ) . 

Les attaques menées par la première armée 
française en liaison avec les forces britan­
niques da us ·la region cle Saint-Quentin ont 
obtl'nu :rnjonrd'lnn d'importants résnllats. 

Poursuivant l'ennemi en retrnite, nos 
troupes ont pénét1·é dans Saint-Quentrn jus­
qu au canal 

Les Allemands résislrnt encore avec opi­
nifürelé aux extrêmités <le la ville qui est 
débo1·dée par le Nord. 

Daus cette région, nqus avon's atteint le 
canal en t1·c Le Tro uquoy et houvroy . 

\ u ml, ils ont passé dans la position 
Uindeubni·g iusqu'à ~km. environ a l'Est de 
Gauchy. 

!:'1111· le fron t de la (• esle, la pression éner­
gique ex1 1·cée depuis lner par notre cin­
qnieme armée a été couronnée de succès. 

Lrs llernands, contraints <l'abanrlonner 
lf's p!.lteaux entre l' Aisne et la rég ion de 
RPims, se sont repliés sm· toute la ligne. 

No11s avons occ11p ·i l\faizy, Concevreux sur 
la rive Su<l de l Aisne que nous bornons 
e11l1·e ces deux. villages. 

P ! us à droite , nous avons pris possess10n 
de }fou1·irnl, Ventelay, BonYencourt, Trigny, 
Ghenay, .\lcrfy S<1i11t-Th1erry, et poussé nos 
l 1 t;n• s j nsq u'anx abords du fort de Saint­
ThiCJ.·q1. 

Depuis hier, 2100 prisonniers ont été dé­
nolllhrés. 

Xous arnns captui·é une vingtaine de 
canons Jont ·tO de gros calibre. 

En l.'hampagnc, les vaillantes troupes de 
notre trnat1·ième armée c;onliau:.nt l'efToi·t des 
JIHll's prêcédents, ont accru leurs avantages. 

,\ droite, elles onl conqut~ dans la vallée 
del A1::.11e. Autry, les bots d'A.uLl'v et Vaux­
les- \.aurons, à· 5 kilomètres atÏ Nord de 
Boucon v1 l le. 

Pins à l'Ouest, elles ont atteint les abords 
Sud tic Challiranges, porté leurs lignes à 
1 k!lomèlrc au Sud de Liry et pénétré dans 
les bois d'Orfeuille au Sud-Est de cette loca­
lité. 

l.'lous avons fait de nombreux prisonniers 
au cours de la JOUrnée, capturé des canons et 
un maténel cons1dé1 able. 

* • • 
Lomfres, 30 1eplembre. - Officiel. 
Au couri; de n-0s opérations au Nord de St-Quen­

tm, la 46e division du Norli et du M1dland a fait hier 
à elle seule 40'0 pri8onmers et pris enyiron 40 ca-
11ons. 

Uans ce secteur, l'ennemi a résisté hier avec acha.r­
nemenl entre l:lellicourl eL Gonnelieu. 

Les troupes amér1cames, anglmse1 et australiennes 
on• dù se ballre durement, et ce n'est que lard dans 
la so11·cc qu'l'lles ont !lJiné du terrain et fait un 
grand nou1lire de pnson111ers. 

Bn c-onlre-attaquant, verli la soirée, l'ennemi a 
réu8~1, à Hony et a Viller, Gwslain, à refouler légè-
1 ement nos troupes fers le·~ abords à l'Ouest de ces 
villages. 

i'lous arnm tenu pa1·tout ailleurs notre gain de 
terrarn et progressé encore dans la soirée au .Nord 
de t;ounet1a,1. ' 

Un Holeut combat s'esL livre hier après-m1d1 sur 
l'aile G'JUehe du champ de b11Lallle. Nos troupe• 
avancees, qui avaieut occupé AulJenrhi:l-:w-.Bac et 
éLment eulr i!t:s à Arleux, ont été fo1 cées d'en sortir:-. 

A l'Ouest .. tau Nurd-Oue:ol de Gnmhrai, l'ennemi 
n'a pas été à rnème d'entraver la maréhe en avant 
de noli troupe1, dont les <le1acllemen1s av~nces ont 
altemt le <arrefour d1h 1 outes d'Arias à Cambrai et 
de ilap u11.e a Cami.J,.ai et sont eutrès daus les fau­
bou ~~ N111 d «e Lambrai. 

1'lous a\t.111s repou,sé une con're- 1ttaque pronon­
cée d,uis c lle régiou par l'eunemr qut a subi de 
fortes pertes. 

Il a plu à torreals la nuit et le l' llnt a souMé c11 
tempête. . 

• • 
Rome, 30 septembre. - OJ?ie1el. 
En Judicarie, après une violente préparation 

d'artiller ie qui-s'est propagée sur un larie front, un 
grand nombre de det,rchements ennemis, franch1s­
sant b Chiesej ont attaqué à eoup1 de fusil et de 
mitrailleuses, a mut du 28 au 29 septembre, no1 . 
postes uancés près de Manon dans la vallée de 
lJaone. 

Cette at1u1ue Il 6cho'ué grâce à l'opporlune inter­
veHt1on de nes batlene1 et l'ennemi a étli fon e de 
se retirer au dtlà de la r1v1ère. 

Sur le res e du lruut, duel d'artillerie et activité 
rénproque des détacl1ements de reeonna.issance. 

Sur la Lima Ka.t!y (Tonale), nous avons fait pn soR­
mers tous les bo 1nmeg d'une patroLùlle. 

!Jeux avions ennemi, ont été descendus au cours 
de comb'ats aériens. 

Entre Lt"l'Ji&;; et Hrwu1ll1•s, de, Jorees imporla11les 
se sont, tl1•1m18 4 heurr s tin maLin , lancees à plu­
sieurs 1 ep ·i,es contre nos ligue .. 

Ln qu,ü1·11::rne a"saul, que l'ennenn a entrepris • 
l'après-nud1 contre la 11si~r·e rnér1d1011ale du bois de 
Cunel, s e.,t écroulé et lm a 1 outé de fortes µertt'S 
iniligées par le feu couceulnque du notre artillerie 
et de nos murailleuses. Il e11 u été de mè1ue d'autru 

Am.-terdam, 30 i;eplembre. - Les navires-hôpitau~ 
<1 Srndero ~ et ~ Zeeland .. ont été assaillis hier et 
au.ion rl'hu1p1r une vwlenl• tempête. 

J .e « Zt:cland » a pu se réfugier ce matin dans le 
port d'Ymuid.en; le « Sinderg » est enctre en mer. 



• 
U SiFSAV 

Amster<lam, ·l cr·octobre : 

L'a ·ence néerlan<lo-ind1enne uppL'end de 
B:itaua que 17,000 personnes sont sai1s toit 
de Veltesl'eden ensuite d'une mccn<l1e gigan­
tesque. 

Berlin, 2 octobre : 

On annonce <le Stockholm au « Berliner 
Lokal Anze1ger 11 : 

Su1:;ant les journatlx russe:; parveuus ict, 
on s',attend a une off011;,i\e collcentrique 
cont. e le go11vernement m::xLJnali:;te. 

De!l111, 2 octonre : 

On <rnnonce <le Budapest : Ensuite de la 
pr-op,igat1on de ta s-rippe espagnole, toutes · 
les tcoles :sont fennees 1usc1u'au 15 octobre. 

Berlrn, 2 octo.ire : 

Au cours <le la ;,éance cr.hier, la Comm1s­
s1on de la Chambre deti Seigneurs a, après 
une courte d1scnss1on, mod1tié les propus1-
tions tendant à élabhr le suffrage plural ou 
profe:sswnnel et·~ adopté le :suffrage u1t1 vei·­
sel direct conformeme11t au p1·0Jet du Gouver-
11ement avec nue von >.upplémentaü·e pour 
les Clloyens âgé:; de plus de 40 ans. 

DÉPÈCBES DIVERSES 

Berlin, 1er octobre. - De la« Gazette de l'.11le­
mîgn"3 llu 1' ord " : 

- La lettre par lafluelle la retraite du comte von 
Herthng e!t acceptée a pris la forme solennelle d'un 
rescrit 1mp1 1al conlres1Q"né par l'homme d'Etat 
dém1ss1011ua1re. 

Elle contient un proiramme de gouvernement 
d'une en 11:11~ure et d u"e sig-mlicatwn telles que 
l'hl,sto1re d1 l ru11p1re i1e nous otlre rfl!n de pareil. 

t;e qm ea1 acteuse la retraite du comte von Hert­
linlil' comll\e cJ~aueelrnr (ie l'Empu e, c'est le comple· 
ment et l achernrueut natw el au portr.ut c1ue l'ave­
nir se le1a <lu chaucelier qui s'en va. 

Un homme au reg~1d clan- el Juste, qui, à l'au­
tomne de sa vie, a ete ~oll1cité a d1vt1raes 1 epr1ses 
d'occuper la plus h,1•te charge d.rns l'Empire a par 
sa retraite, o~~ert la route yu1 conduit à un c!evélop.­
p1me11t que l 1<.:mpe1·elil' a declnre etre couforme a 
ses vœux et a sa volonté 

L'umque souci qui perçait dans le lanQ"age et les 
actes du chancelier ctenus~10nna1re dans ces der· 
mers temps, concernait l'umon <lu p~uple, ses eJforts 
pour d:imontl'er tout ce qui doit nous uo1r 1t reJilter 
t1111t ce qui peut nous separer. 

L avem,r· 11.u en seui. re( •11na1ssan t, DO n !eulement 
parce qu 11 a reuss1, p r s.t politique de conc11Jat10n 
à étoufter dans l'œul les si noull.lreuses et e>entuell1~ 
efl'enesceuces qm aurawnt pu ~e prodmre de teut&s 
parts, mais parc,e qu'a une e,•opue qui ne sembfa1t 
p11s mlu·e pour 1 urnte du peuple 11 a pos; les pre­
m1ces pour les temps Juturs 

Quelle qne SOI( la forme COQSLJtlltionnelJe ÙU rou­
vernerne11t qui sortira dH évttm1m nts aeluel, 11 ne 
faut pas oublier que, comme peupte et c'omme 
nation, noJs a·arnn~ dcrn.nt nou1 un avenu· que s1 
noua fa1~on, preuve d'1111e volonte unique, tians ces 
s~mames ~urt11ut au. cours desquellH la monde 
• etforce de nous aueanl1r, que si 1 unum 1J1neut 
une chose sîcrée et qu'enlm nous trava1lhons à •ta­
bhr la pux a l1ttLér1eur, qui c;st la 1ond1ho11 primol:'­
chale pour lill& paix e~târ1eure tille q .. llu lt1•111u 
allernan ds pt!lllsi•1t lu condure. , 

l1rhn, 1er oetot>re. - Hu q Berliner Tslfehlatt >: 
- L'admission de parlementaires aux po,te1 1rou­

vernarncuta 1x ren•lrt le!i reformes ,.tal11tes poss1· 
lil1s, mais ne les im;>osel'a pas. 

Les chers des partis du He1rhslal!' se so11t àans 
leurs û'liJib,•1· lt011s :ne.: li: von Payer d',iliorti', puis 
au eour3 d\l~ 1 eunwns qu ils ont tenue& entre eux 
mis J'a~corJ au s•1jeL d~ i.1 tonstitutlou du neuvea~ 
~oui emem, nt. 

Ret:eva.it lts gl' •. iu,.es p 1rl1ouher~. au.si bien les 
\olon iis que les 'ociali>tes rndcpenùants, .M. von 
l aye1 leur a dernaude de lui expose1· comment à 
1eur pomt de \ne, ib ellltndaieut eo1111t1tuer un ir~u­
l ernemem p rie nentmre. 

Les d .. pules de <l1 u1 h, les Polona10 et las soc1al1s­
lH 111deptrna,uus om dcelare llU 11 leur eta1t 1mpo~­
s1ble tl eotrer dans un ( aJJ111et de coalition. 

M. 1 011 l'a~ l'i' a dit alors eipressémeot que la 
q: pari rne11ta ~a,1011 .,. n6 s'atendrait pas seulement 
aux !JI Dl Lère, Ùe !'M.:mptl'I, mais éjfa!ement aux 
mm1sLtil'<!li t•russ11n1. 

L'arttcl.: 'J, paragraphe 22, de la Constitution de 
l'Emµ1r1, ne peut être supprime sur-Je-champ sans 
•o '!'Ote du corps 1eî1s1.1 tif. JI (.iutl.i·a , P. pendant 
pre11~re 1nconu11e11t les mes\1res nect·11sa1res pour 
proeeder à. la rev1>1on de 1,1 t:on5lllultou. 

Un 11c c!le pas ~ucore les no111s des personnes qui 
ont <les titres à faire n1!01r pour faire parh1 du nou­
veau eabrnet. 

llerlm, 30 .$eptembre. - Au cours des délibéra­
tions qm ont eu _heu hier entre les representants des 
d11fe!"611tes f1·acuons <lu Re1chslal!' on a éte unamme­
menl d',ms que la er1se ~ouver1~emeulale actuelle 
ne pu1na1t se term111er µa1· un eh.1nifement de per­
sonnel gouveruemental, m:ns que le système de 
couvernement devait êlre change lie fond eo comble. 
. Les JJl!.rt1s major1ta1ns sont entièrement d'a~rord 
a ce suJet. Les m, d.itl..:ahoos à ml! oduire ont surtout 
t;a1t à J'art1de 9 da la Coust1tut1on, qm s'&ppose à 
1 entree dans le ifocrer11emt nt de personnalitei; par­
lement~Ires et empêd1e que le rounrnement de 
l'Empire soi.t am~ sur des· basei J?arlem1nt·ur11. 

Le llllfiIStera d itat prussrn11 s est délllare adver­
sal1'1 de la s_uppress10n de l'arttale IJ, mais CP vote, 
lom de ré11111r 1 unamm1to des suffraire:s, s'est heurté 
à une m111outé 1.111pasant1. 

CofaQ"ne, for vctobJ.!Q', - On mande de Vienne : 
- On aflirma1t avec miiistance sarneii dans les 

milieux pol11 iquPs en relations étrmtes a"éc le gou­
vernement, qui s1 une seule rles puissances de !'En­
tente ne rejetait pc1s la note de paix :1 ustro-hongro1-
se, le comte Bi" rnn adrr.ss&rait une nouvelle 11nit;i.­
ti?n a .to~s les t•t>lhi;érants pour prendre part il des 
negociatJons de paix. 

Jusqu'1c1, 11 n'y a ou de réponse nég:it1ve vue de 
la France, des Etats-Unis et de l'Ital1e. • 

È~ BULGARIE 
Paris, 30 septembre. - Da l'A(l'lilnce Havu : 
.--: Les parl,eme11ta1rei bulgares .M. Liappschef, 

m1mstre lies finances, le 1rénéral Luckof eomman­
dant de b Il• armée, et Il. l'\aef, ancie~ mm1stre 
sent arri~és hier soir à Salomque p_our né1rocie~ 
l'arra1stiee. Li! général Franchet li'E!pérey las a 
reçus duua.ncbe. > 

l~:-lin, 30,septembre. -, Lit légation bulrare de 
Jerlm t dit a la .. ierhner Ze1tung am Mittair ,, que 
les dermères nouvelles qn'elle a rPçues de Sofia sont 
trè~ fan>rables at qu'ot1 so menll'11 rassuré dans les 

l"euilll\tn ile "l' cho de Sambre fr. Meuse ,, 
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LelrstBrn Œûn Hansom Cab 
~:.a.r FERGUS W . HUME -···-

- Voyez, Fitzgerald, s'epr:H-iL tout agité, 
c'est la c0Me.sio11 <le Fr!.!l lby ! Voyez! 

Jj1'1an s a~:w<;a v1vemPnt 'ei·s lm. 
Enfin le m:1.otè1·e <le hanlbon ra b alla it clone 

êLre é1·la11·c1 ! Ces papiei·;;. sans doute conte­
naient lt' rec1t d11 <l.r:une tlaris tous les' <létalls 
eL expltqucratent commr..il il avait été 
COJTI'lll:s 

- No1h l1rous ~a ronfoss1on, cela u sans 
d11·e. fit- il avt.:c Ull peu tl Ji,.s1t.1tion, espérnnt 
p1e.qw que C:.1.1lou lui proposerait Je la dé­
truire un média te ment. 

- Oui, il faut que les trois ex.écuteurs 

. 
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les Pui3- l _Dan~!~ même j111T ,al, \1. Henaudel insisle sur la 1 dans la ~1Yallonie de demam '" notre collabo-
1 

, ,, .. H &HQ 

milieux softotes li1liJles à l'alliance avec 
sanees Centra.les. 

\'ienne, 30 ieplernbre. - On m@nde de Soh:i an'I 
Journaux: · 

- u~ , t1 oupes austro-hongroises sot.L arr11é,'s i1 
Sofi:i. 

llerlin, 30 seplemlJl' . - L'Agence '\ ott'l ;ipprel1ll 
de source autorîsée, mais non efü, 1eili, quP. le roi 
l<'el'dlllanù de llul;:-.111e ;i tél~graplué il l'empereur , 
Gmllaume, tlP. nième qu'a 1 empereur Cliarles, pou.r 
les assurer qu il re,te 1e fidèle all u> des Pu1ssa11ces 
ceutr<1les. 

Colo~ne, ;,;u sept1111bre. - On m.imle de lle1 lm il 
la 11. liazette de Cologne » : 

- Ou est toujours dans l'imposs1bili té de se faü e 
une 1dee e:rnelc et m lt\l de ce qui se pJsse rn 
llulgarie. 

U après les noun11les de ce soir, •il semi.ile que 
l'armee continue à Lattre en retraite 

Des CO!Jlbats out éte hvl'és au ~nd de Soha, mais 
on n~ sait encore qm y a pris part el, dans ces 
couthl10ns, il u'y a pas moyeu e11 ce moment d'avoir 
une oprn1on. » 

Vienne, 1er ortobre - On mande de Sofia à la 
((Nouvelle Presse L11Jre " : 
. - Le calme est beaucoup p lus gr1nd rn Bulgarie . 

L'eutrée a SoUa u1s l1 oupes allemandes et austro­
honi101ses eurce en geué!'al un•1bonne1m,Prcss1on. 

Ou annonce la eonst1tut1on 1mm111e11te d 11n r,1bi­
uel hul1r.ire cumprenant plus1eut'i genér~ux· 11 serait 
presule par 111. l'eschkof, ancien m1mslre de l'ir1s­
tl"uchon pul.Jhqu1 du c:ilnnet R.1doslavot, qui exerce 
une ifl"ande rnll.urnce sur la Sobran1e 

L'armee serait réorgamsée par le réuéral Miabel 
Sawof et Je i:-11néral1>s1111e 'l'odol'of. 

Dans les cel'cles 11 1hta1res, ou estime que la ~it11a­
ho1A rmhtaITe dtl l'EnLe111e sera )Jlus diffielle en Bul­
iane que sur le iront serbe dés que la réorir:imsa 
t1on de l'a1·mée bulgare sera un fait accompli !lt que 
les troupes aux1lia1res et eoahsées se1·ont eutrées en 
hBlli. » . 

Berlin, l 1r octobre - D'après des informations 
reçues de source senouse à Vienne p~r le « Journal 
de hw1t heures du 'oir », l;i situation des armées 
bulgares ne se serait p.is sens.blemeut aniehoree. 

l!;n toul cas, on peut eon.111érer que les evene­
m<"nts militaires ne se sont pas provismrement eun-
sohdés. , 

Sur certains pornts cependant, l'arrière garde b'ul-
1rare s 1st batlu1 ave1· un canr~ge admirable et a 
op1•0,t u1 c •'lô'u u1eu~t:: ré,i-Lano~ à la marche en 
avant des t roupes de l'Ei1tenle. 

Ues eomb,,ts de cett • natm e se sont dP.roulés sur 
les d11ux 11ves du \'a11ùar, pré. de Vélès soll donc 
UOe Voie d'acces à Un•' d1•tan11e tl e.nv1ro'n 150 k1lo­
mil.res des anciennes fronllé1 es serbes 

i.e sac <:réé p.1r la percee du front est r esti! le 
même et ne s'tSl donc pa, encore el,1rg1 

Les délai hements hulgar1s qui ont encore éte re­
foules forment deJa ha1>on am..: n os troupes en Al­
bame. 

ile notre coté, les mesures sont prtses pour que 
nos troupes o<·c11pent les posil1ons rnd11J.uées et nous 
nous eno cerons de soutenir par tous les rn&ye11s 
l'arniée hulgare. 

Cette 111a11œune rnc1teiait évenh1ellement le iOU­
ver11erne111 bulgJre à rnot11h !' sl'l hi: ne de condmte. 

Uu simple coup d œ.I sur la carte lait entrevou· l11s 
d1llicullês :1.ux~uell •s l ~s troupes alhe11s vont se 
trou~ er exposees a l,t smte des mauva>1es eommuni­
cat10ns. Les arrêts •1éc .. s!1tes par l'ét.ihl1sseme nt 
du serv1re des étapes auront pour consetuence de 
ralenl!r la m:irche e 1 urnnt rles troupes ao 1'E11tent<e 
ce q_ui donne 11 temps sufilsa1 t pour l'.u-r1vé1 <l~ 
rentorts qw1 se dirigent <lé1à vers des purnts d•tl!r­
m1ue~. 

On peut admettre en toute fran hise q11e la ranst1-
tllt10n d'un nou vea.u Jrout sera très poso1ble là ou 
lea ressources d• 1.1 monarchu1 et de ses a.Illés pour­
rent être uhhsées efficacement. 

L'olijeet1f qm tlrnd a !llaintenir les hbre:s relations 
avec t10rumt et l'ist et d'aller au dsn11t des exi...­
g1nc1s turques prévattdra en teut état de cause. 

Arnsterd=m, 1" octobre. - On télégraphie de 
Londres à 1' < Aliremeeu H· ndel•blad ~ que d:rns sa 
repon~e à la Bulgarie, l'Entnite exigerî' 11ue la 
füugar1e rompe a1e11 S?S édhés, qu'el19 desarmo, 
qu'elle cède sl!s chem•ns de fer, 4J:u'elle é\acue les 
ter11to1res quelle occupe depms l.i guerro et qu'elle 
m .. ue l"E11L1·11te en p i~session d s v•Hes de eem­
mumcation qui condu 11111t en At·tr.elu:-llon1r1 ie en 
'l'urqmc et en l\ouma11Ie. ' 

L rndres, 3J septembre .. - L'Ae-ence P.eu1er 
aprrend ~ue la réponse déf!mtive de !'Entente ne 
st'ra donné>! à la Hul1•rie q1i"ap1·I s dt-hberation 
c11.re Al l1<'>s . .Uans l'enlr<'te111ps, le io,1nruement 
bulîare a eu connai5sauce des g-randes lignes de la 
politique de l'intente. Les Alluis continuent Jeurs 
opérations militaires. 

Breslau, 30 sep•eml.Jre. -- D'après une eépêrhe 
de Constant111ople, un corrseil lie eabrnet s y est reum 
pour e:ummer la s1tuat10n politique et mi litaire et a 
décidé de m.1intPnir malgré tout l'alhan e avee les 
Pm-sarn es Central ~ - E .. ver Pa~ha a d<'claré qu'il 
n'att •hait ancune 1m irta.11ee à J'elfondr1ment de 
1~ Bulg.1rie en tant que facteur à mterve11ir des la 
d11 c1~rnn ünala <le la i,:uerre. 

Constan1i11ople, 30 septembre. - Le peuple otto~ 
1.a.n a suppo1 té vmllamment l'épreuve que lm ont 
imposée les él é11 ern1·nts bulgares. 

Passée la première surpr1ie, Il a reconquis son 
sa)l&'-fro1d dès l'annonce de l'ex pédi11on à Solia des 
renforts allemauds et austro-hongrois. 

Les JOUI'naux sont d'.iccl'lrrl à dwe qtte la d91narche 
de M. Mani lot ai ait été prevue dèi; Je jour de son 
arnvée au pouvoir; deJa, sous le i:-o rnrnement de 
Radoslavof. il al ait mis tout en œuvre pour saper la 
d1sciplme dans l'armee. · 

La « 'fan111e ~ 1st11ne qu'une paix séparèe sera 
desastreuse pour la 1lulgar1e. L•·s journaux sont 
convamcus ~ne . les tro•pes allrm:unles et austro­
hongroïses 1•:."'1endront are< onstituer le front et à 
a~surer les cornmumca11ons en tre la Turqui1 et ses 
alliés 

Constantmaple, 30 septembre - L' Agence Milli 
annonce que les Journaux dise11t, dans lrurs com­
mt'nt,ures sur la s1tua L1on créée par [P.s évé11ernen s 
en Bulpr1e qu'il n'~ a pas heu de se laisser aller au 
decon a1rern~n 1 , qu on s'est trOUl'é de1·a1 t <les s1ll1a­
t10ns autremeut cr1Llqu ·s qL,e rel! '-Cl et que si les 
Pm-~~nces Cen trales marthent là marn dan~ la mnm 
le danger ne ta•der:t pas à ètre écarté ' 

Paris, 30 :septembre. - Du" ~! tin• : 
- Pend~ nt que hs Hulgares se retirent et 11ue les 

tr1upes 1 tera11Jee11 proin ssent, les Autrichiens et 
les Allemands prlipa.rent une contre-îct1on e l con­
centrent d'1mpo1 t •JJtl'S foret's, 

On 8.it que le iénéral Mackensen va reparaitre sur 
ce tbéâtre'dl' la guerre. 

Dans une guerre de mouvement hvr9e par des 
f11·ces lrlllées r elal!vement faillies dan• une zone de 
eamhat etendue, il faut compter avec toutes les pos­
sibilités. 

Rien ne serait plus dangel'eu:i: que de croire que 
nous n'ayons qu'à luire une promenade m1lita1re 
' 'ers le Danube. 

Paris, 30 septembre. - M Marcel SPmb1t dit di ns 
!' " Hum:mllé > que le r e•ultat des n,.go• iation~ avp,c 
la Bulg-a11r resle dou em à raison de l'11.1po•s1hilitP. 
où l'Eutente •e trouve de satisfaire, au dét11men1 tics 
Bulgares, toutes les :isp1rat1ons na1!011ales rlPs Serbes 
et des Grecs 

w ............ œra+' r=rn 

testamentail'es la lisent, nous J:i bl'ûlet·ons 
ensmte. 

- Ce sera le m eilleur parl! à prendre, 
répondit Brian d ' un ton lug ubre, Frettby est 

.mort; 11 vaudra donc mieux éviter un 
scandale pubh c. )fais que dira Chinston? 

- Impossible de ne pas le consulter. Du 
reste, il <levinel'ait la véri té par le délai de 
Madge. 

.\ntant lui Ùtl'C tout. C"cst Un homnF' SÙt' 

et nous po~l\ons compter sur sa <liH't'l'lion, 
)fa ts, ce qui me pl'éOC(;upe, c'esL la nécPssité 
tlf- 111el1re-l.ids1p daus l:t co.ifitlcnC'e, 

- Lr. détcclt'.'C ! Bonté di\1r1c ! Vous ne 
ferez cf'1·laim·1fiL•ttl ri "I 1]• '~.n!.Jl .. .iJle. 

- r le [,ml Kils1p e-.t ab-.olllllll'!llt COll ­
V,llJH.:ll q.:~ Jlorr·l 111tl est l'a~~assin, et je 
crarns Ju[,mL sou uuêtemcnt ([ll.; vou:; il\ei 
c,·'.iult le tmen. Il ponrraLt 1lonc tout décou­
vnr. 

- Enfin, à la gràce <le Dieu ! Ce qui doit 
arnver arrivera, répondtt Fitzserald en jo1-

.. 

~~e1~1~sstte del 11111t1• rl "'.lion d1plomat1que de l'En· t\lteur 1\1. P:.1u) Ruscart , a ét" remise, en Co·icert -- ROY AL MUSIC-HALL, -- Cinéma 
L' ~ ŒU\r" 1l e~time 1111" l.i paix n tlüit être con- signe de deuil. <i. une date nltrrienre, qm <F . Cu1·1no'<). Place de la Gare. ~1 

clue :ive:: la Bulgarie qu':rnrès l'entr1 il a Sofia des ..;ern th.ee prot:i1ameme11l frogrammP du 27 septembre au 3 or.tohr1 
troupes de J'Ent1llltt.1. · -<0>- . Au erném1 : « Le Filon d'Or», grand drame détec-

1' "Echo de JD;ms • il1t qne le soit rl 0 !~ "Bul1pne hv1 en 7 parltes; - lll'rers film< comiques et doeu-
nc pom-ra di'e rég i@ que par la paix 0 énérale. Ch.n•onil«giae ju4Ueâlft!l'e ' mentai< es des pins m•eress:ints. 

ffN RUSSIE 

1:ope11ha~ue, 80 septe111br11. - · De, Toyageurs 
'euant de .Rt1ssie cruahlte11L la situation à Petrograd 
de tout à fait ti1',espéree. S111 tou t J.,s P-1!.,,ngei'~ 
soi f!1 ent de cotte situ; t1on, tous les hôtels et 
restaurants élaut fermés. 

Jls ne peuv .. nt se procurer il manger que dans les 
réfectoires pul.Jhcs, ou rt1gne une malpropreté 
repoussante et où la nourrtture est pr,.sque touj ours 
nnmange,lb'e. 

Il n·y a plus moyen de se procurer dei vêtements 
et la c11se des habita Lio1.s •a croissante. 

Les negociants suédois à PéL1 egrad ont l'mtenllon 
de demander à leur gomerrtement d'orgamser un 
serva:e ùe ravitaillement à leur rntention. Dans le 
eas où 1'011 ne lfür 1iendrait pas en aide pl'ochaine­
ment, ils se verront forcés de fermer boutique et de 
rentrer en Suède. 

Moscou, 29 septembre. - D'après une naforrnation 
de!' q Isvest1ja >, la comm1ss1on extraordma1r1 a 
découvert de nombreux documents ayant trait à la 
conspiration fra11co-nn gl,11se ourdie contre Io gou­
nrnemsnl l.Jolehev1ste. 

Un gram[ nembi·e d'espions, travn illant pour 
compte du eon!ul améric,1111 Pool, ont élé arrêtés. 

Le chef de J' ssp1onnage est le sujet amclric.IÎn Ko­
lllotjanof, qm a tr.1vai lle, a~ec les agents Ra1ll:r et 
Verthuson. 11prés le départ des memhrf>s de l'ambas­
sade angl~ise, à liure snuter les ponts, a detrmre les 
vivres et à p1 ovoquer des émeutes . 

CopPnha(Ue, for 01·tobrr.. - On mande d'Helsin1i( 
fors a la « Berio n-.ke 'l'i.tende ~ . 

Les Vieux-F111 landais ont !'mte11 tion 11'aJourner 
l'élection du roi pour ;1rnv1 r il s'entendre avec tow1 
les pnrt1s au suj~t rle la forme du gouvernement 

Uu·o lqt" 

Si~·na!<. 1nentH ~].e : 
ANDE RREX Marin, t'pouse s~pnrée da ü esmet J., 

d1spa ue de son ,domicile, 1·u~ \\'a~·en , 14., à Ander­
lecht, depu" le 3Ujmn der1ner. 

Are, 47 ans, - taille, 1 rn 135; - chevem: blonds; 
- fro 11t haut; - yeux bleus nez o dm.nre; -
bouche a'sez g ~mle; - menton large, - vi-ais11 
oya)e. 

\'êtemPnt•: au mom<>nt des. d1spnr;t10n elle por­
tait ues vêtements do tra.1 ail. 

\'AN'i!OL, ~Iar11\-Ilenr1c1te, disp~rne àe son dorm 
e1le, rue Muuthetclf, 13X, à Sa1nt-G1lles, depuis le 
3 aoO.t i91l;. ~ 

Age, '20 ans; - taille rMOfllllle - che1 eux blnnds 
sombres; - yeu• bleus; - n•aga ron ; - embon-
pomt moyen. . 

\ êtemi-'11ts : ro>tume à carream gr1•; eh; peau de 
paille gris avec uu rub n rodge; bott11.es noires à 
l.1::.els avec tiges e11 éto~e 

La prP-nommee a emporté an vêtPmi-nt d'homme 
en élotfe v1•rte, un pan t~lon tfe fan l •1s111 et une paire 
de ~ouliers d'enf.1nt. 

PIHCE Lrbain, 1hsp·1ru de son domirile, 157, rue 
St-Bemal'li, à St-Gilles 

Aise · 32 ans, t •1lle gra.rni."; - cheveux bru ns; 
- yPux bleus: - v1•aga r•·mpli 

Costume de couleur \ ertP, bottines noire~ à lacets, 
easquett~ i ' 1se. 

Le prénommé lievait 1e rendre i GOUlf pour y 
acheter lies matermux <le constructiofl 

DEHUELLE, 'l'néophile-LouiM-\'1tal, d1snaru ile son 
domicile, rue Jes PrPs, 14, à Watt>rm~el-Eoi sfort. 
A~e, iti ans; - ta1l c, 1 m. tiü; - Cheveux bruns 

clairs; - visage r11iLl'P. rt ro11d 
Yè emenis: cost11mqp·1<;chapeau g1·is, ehaussetteo 

noirr.s et bottines de C)clistr. 
Qmconque poul'r.1it do1rner 1it>s ren•Pignements 

rel,ll1f~ a11x stisnn...im»:; est prié rle 1r1' <? 1 rnforrner. 
~amur, le 2~ fCJitembrc 1!:{8. 

Der Pi.,1.i i<>nt •'cr Zmhawallung 
fur die Pro1111z Namur, 

1. Y. 
gez. von WANTOCll llEKOWSKJ 

-•Ob-

Vi1111 ds Namu1 . f:!ag!:!llÏns Coivrn1~naux 
f>o.n1111e~ de terr~ 

Une d1str1bulion de pommes de terre a11ra lieu 
comme suit d,,n~ les ma1:as•ns <'Omm1111aux n°•2 à 6 : 

.Jeudi 3 onobrP, c'.lrnets A à D 
Y endr!!di .t " ~ E à M 
Samerli 5 " ~ N à Z 

Les élaLhssemrnls à nersonnel uorubreux rt!ce­
uout leurs bons le smnedr 5 cour vnt. 

HATION: 1 Julog par personne 
Nnmur, le 2 octobre J918. 

Commis~io n Communale d' Approvisonnement. 
--«~D-

VILLE DE NAMUR . - 'ersonn e l de la Police. 
Le Consei l communal prooéliera pl·ocharn1ment à 

la n1mmation de plus11•m·s aif&nts lie poltce. 
Les deman·des do1vi>nl être adressées au Co llègr. 

des Bourifmestre et Eihe,ms pour le 10 octobre 
prochain. 

Tra1t,.ment initial : 1,~00 francs. En plm. masse 
d'hab11lemen t, mdemmtP. rie eh mssurrs et 1 demmlé 
de vie chè e, a!L1nt de 800 à 1,200 francs s1iÏ\a11t 
chargr>s de f.irni Il~ . 

Namur, le 2 octobre 19'i 
Par le Coll~ir• : 

Le Secrétaire communal, 
CAUCHIE. 

-«0))-

Le Bourimestre, 
A. PROCÈS. 

.A..-v:x:m IAd::J?C>JA. rr .A. :N"'"r' 
VAITJNATlONS 

Les vaccmal1on• pour l.1 ville fle N~mur aur1nt 
11fu les jeudrs 3, 10 rt 17 octCtbre 1918 à l 1 /2 h. 
dnn~ le! lcwaux d1 l'Eeole Cc· tr •le, pL1ce du 'l'bcà.tre. 

Tous l t>s enfants \ ui 11'01 t pas P.ncor.- éle var cmés 
Jusqu'à ce j•ur dom111t 1•tre prése ntés à l'une de ces 
séan ces. 

Les pcrrnnnes qni désirent ~tre revaccinées 
peunnl éîalement se n11dre au r1u\1u l1c .. d aux 
heures smll1tes. 

Lts person.•es ne< mécs à l'une rie ces seances se 
repr8~enteront le jeudi suhmll pour f~ire co11stater 
le re<ultnt de la va crnati0n. 

Un certificat attesta ,t ce rt3sultat leur sœra remis. 

• - 10»-

Le Bourgmes•re, 
.~. l'HOCÈ~ 

Trib1111a/ d'an·o11d1sseur11t. 
Séance du 1• oûtobrc 1918. 

JoseiJh Piette Pt Paul Béka sont inculpés 
d'avo11', ~1 Nol"llle, dans le comant d11 mois 
de Jllin, \oOlé, à l'aide ù cffrac11on, une chèvre 
dans l'étable tle M. Emile Ge1·pinnc. 

Pluf'ii>ut·s t, moms sont enten<lns qui nen­
nent affirmer la culpabilité des inculpés . 

P1ette e~t co11damné à 7 morn de prison et 
Béka à ü mois ds la mémo peine. 

~1uller NapolJ et Muller Benoni sont rncnl­
pés d'avoir, le 30 mars dernier, de compl1~1té 
avec deux antres individus, soustrait à l'aide 
de menaces, une somme de 'lil5U francs. au 
préjud ice de M. Altaume. 

1\1. Al!aume déc lare que les quatl'e ind1v1 -
dus se sont présentés chez lui en $e disant 
sdl<lats français évadés qui chcreha1ent à 
rejomd l'e le front. 

Ils avaient besorn à cet effet, drnaient· tls , 
d'u ne sommf• <le GOO fran cs 

Il n'a pu leur donne1· que :250 francs en 
échange desquels ils lu i ont laisse un e montre 
sans valeur 

Clwcun 1 :i.n d e prison. 

La troisième affai re :lppclle le nommé 
Antomo Georges. men! pé de viol sui· la per­
sonne de a petite Isabelle V artin. âg.èe de 
11 ans. 

Les <ll'bats ont lieu à hnis clos. 
L 'inculpé n'a pll:; d'anlccl'ùents Jntl1c1a1res, 

Il est cond0tm11é à i an dn rn ·son 

La 4° affa11·e concrrnc : Uavot Lfün de 
Namn1', mculpé d'avoir en trois fois soustrait 
frandt!lP.\ISelllent et à J"atde de fansses clt\S, 
au pl'é.Jnd1ee de ~I Quinet, <les hab1lloments, 
du Jtn~e. etc., d'un~ valeur totale de 1000 
francs environ . 

2. Zenobe Taquet mcnlpé <le recel, pour 
avoir acheté les ob1ets dr>rob('s. 

Le p1'Ïnripal inculpe etant en fuite,l'affa1rt' 
c~.t ajonrné<" 

J nles '~ iame. <le Naanr, est rnculpé 
d'a\011· volé, le 11 JUlll, dn lrnge, tl'une 
\alrur de 2 OO frs , an pre1nd1ce <le ~fm• 
H:ljot, 1·ue <le Balart. 

L'11,c11lpé, un 1·(•c1diviste, e!'.it en aveu ef se 
\Oit condamné à 18 mois de p1·1:>on. 

Joseph Hue, Fernand Hue. Martin Gos:-et, 
Em1 e Francon A<l1·ien Loriaux et Josur': 
Marou . !"ont l!ICulpé!:i il :noi!', dan:> la nuit du 
15 au 1ô av il. en banJP et à ma111 armP.e, 
voli6 1111r. :somme tle 1225,50 ·rancs au p1·eJ 11-
d1ce de M Ren.-et. · 

Le plaignant déclare qne les mcnlpés ont 
pénétré d1cz lm, en b1·1sant n.n c:irrean de 
vitre, rnt pl'olcre des menaces ~L <lemandé de 
!"argent 
• Lrs ll1<'Ulpés sont en aveu, mais ont rnté-· 
grnlcment restitue la ;;om1n,> q11'1ls avaient 
CXlOl'tj uée 

TrnanL compte ùes anax et t.h" CP que le 
plaignant n a -ubi aucun préjudice. le trihu­
ual coudamne lefi tl'O!S pre1tnc1·s i11cu lpé5 à 
18 moi,, de pr1so11, le 4" à i mois de la même 
peine et les dernitrs à 15 moit. . 

-<0>-

Sahns .. N ;~~las aux iEufanCs 
des SoM~bt~ Namurois 

1'01:s p1rtolls à la rer.on 1a1s-ance des mères, que 
les 111scr1 plle11s des enl.ints hénélicmn·es seront 
r rfw s c1>ttr. ;rnné1 chez i\lons1enr Jo•eph Deb9uge, 
biJouti"r, rue Bas <19 la Place, n • 3. à Nnmm· du 11r 
au 15 octobre, le dima nche 1·x lu_ de 2 à 6 heures. 

Le' in:éressùes sont priées tle se munir de leur 
ltvret de mnrmgc et de le tr carte de rémunération. 

Le Comité <le l'Œuvre · Le Pri>s1dent d'honneur, 
H. Del mois. - Le Prés11lent, J . Deboui:.,,. - Le 
Vice-Président, C. Guilmm. Le Secrétall'e, H f.ihs. 
- Le Trésoner, R. Hecka1·t. - LPs Membres, B. i111-
fo1n, F. Golfin, J. Grodrian, A Seufnonguel. 

- «O>-

Th.êà"tre de 
Diredion "Œ. 0RUMAGNE & PrnLET 

Jeudi 3 octob~e. à 8 h. , première représe11tat1 n de 
MADAME llU'fTEHl~l.Y. 

Lundi U. ortobre, le Courricir de Lyon, t1. ·11me 
en 5 at:tes et 8 h•bleaux. 

Prix des Places : 1m loges, 5 frs : stûlu , 4,25 frl!.; 
balcons, 3,75 frs.: p irquet. 2, 75 '!• l11r~ .'!e fnce, 
2,50f· s.; 2• loge de ettQ, 2 fr<.; partern, 1,50 l'r ; • 
3e logP., 1,':!& tr.: Ampluthéàt t, 0,75 fr., p~ra- • 
dis, 0,50 fr. 

.. ~J.:a L..::CC>G- Fl. ... ~JP>~I r.,,-;: 
L'cx11elle1•l>' revu , a1·t1sllque et lillé aire llam;inc!e 

• \'laamseh 1,e11•n" que 1iir1ge M. W1'l1·m Gyssels, 
un J,•s me1ll ·un; µaètes i.imanrls, publie d.rns son 
ll er11i11r num<·r•i la rao11ctio11 par ~,J Okta:if ~bf'ghers 
de l'arilcle « !::;EPTEllBRE > publié récemment dans 
nos colo1 nes sous la s11rn ture de notre <.:ollahorateur 
"l PJul Rus• art - && ».211iti:Wi 

TrltA l 1V4S, SI E<..:T l.~LES 
o ET CONCHR r:-:, 0 

'.N.\,\lL B-P.1 LACE, Place •ic la Station., 
MatmP.c à !i h. -o- ~oirP.e it 7 h 

Programme 1lu 27 septembre .m 3 octobre 

~u music-li.dl : « Le, Frèrns York>>, romé<l1en! à 
tlanses, - « N1ni ~fariany », rlans ses paysa11uer1ea. 

NA~'lUR 
Tous les jours, de 3 heures à minuit 

C0.1."'ltl .. "::.:::?B:: ~"X" chants, démonstration 
de dan~es par les meilleurs danseurs. 

GLALES - PATISSERIES - VINI! FINS === CO:'\SO.\DIATION DE CHOIX ---
01~ CH EST ~E D 'ËLfTE 

Etablissement uni:iue ~ Namur 718& 

On n1>mande HU:ltl\IE DE P~INE, PÉDALISTE et 
MARGELH à a L'Erlto de Sambre & Meuse. S'y pré­
senter. 
U~s TYPOGRAPHES pour la composition eourante 

peuvent Pgalement se presenter. 

Monsie· r honor. dém·e chambre 1pmie (ou deux) 
avec b rn s1 possible, dans bonne maison. Adresser 
offre~ au bureau du JOurnnl, sous F. B. 71. 7554. 

A louer bel appartement garni 2 ou ~ pièces. 
Prendre adre! ' e bureau du Journal. 7555 

On dern •n le à lou 11i· belle rhanibre irarme tran­
q1nlle pour Monsieur seul, pour le 15 octobre Err1re 
bure~u du journal. 76511 ! 
mtsiwws WWWS'Celw:uw' "'fllrC;Uszz;:: ,.._ 

Ar 1ste du Théâtre i e Namur 8.rmitnde à louer 
~PiJîrrement tro~' p1ècP5 meublées, cmsm1, cbamltre 
a coucher et petit salon, s1 po!s1ble avec piano et 
à pro~1m1t9 lhâàtre ou. e~utre ville. S'adr.ssar' :m 
lnir.-;;iu di> la flirection. 7Dt 

CACHET~ EN CAOUTI Hü l C t~mpons perpétu,.fs 
v10ll't~ S"adre•ser à fil ,J \SSOGNE, ru.e F1s1é11 
Fleuris. 1 l. N:1rnur. 7113 
tar..liliWo!: tl.~ 4fiiti>r4~lJN 1 i 

l!V.IC:-u..&:i.c;c-u.elilii à -ve:n.ct..re 
pour or,.11cs ;·e j.11.;.11> $1'Ul. t111luo ~I µiano 
it \ 1 tffn. ur. l:o;m" 'fr~ \~mur 

C> :N"" .::c:> .E:tv.c d~ . .N" I:> .E 
Fflmm• pour lavatory Sel cl, &J, rue de Fsr. 7537 
~'lf\N"i!~~- tMOJ?:M~ ~ .... ~ 

Je suis ,1<'het.,ur rtACINE DÈ° BRUYÈ~E pour 
fafre des pipes. 7651 

EMILb VOORH .\M ~1\E 
3J., r111e d..e oe::n.:i.e, 3.i. 
:a -~ CJ ~E.:: a_,T __ ,,E e (it-GILLES) 

7531 

Rob inets autoi"isé5 à 5.75, 6.25 et 7 50 fr. 

I 
G-:ra::n.d. S"tock: d.:l.!lllpo::n.:1.:1:>:1.e 

ES URCEL 
33, Avenue du Port. 53, ~ruxclles 

:!• "·~r~ S ., fASCHE N° 25 
\ ient de paralt1·e le n• !5 1lonnant les front~ de la 

N9r au i'iord a l'Als11.e1 frunts ltalie .Macedorn~ Il 
côte de Mourmanne. 1 rII : 1 ir.' ~é par l'05tl 
rec11mCJ;u 1é 1 fr. 5r::i A!anaal à 1 ib1 ;; ir1e HEf\0: 
WUI LOT, rue \ltLlti!u, eu à l'aubelte place lie 
l'..lng-e, Namur. ' 7U9 

Avant de r:11re l'OS achats pour maielas demanliez 
é~haubllon FlBllE DE BOIS STERll ISE' 13/100 

Chez -V- . .!J:a.:rcc;:c• C-~ é:ra.:rd 
NAMUR - 59, rue des Brasseurs - NAM.Ult 

Condiho11s a v:rnta1teuse1i 700! i! 
·~.!Ul"'C-S ~ ~--... ------

1\fi<ahof'I! ou ·::iu 'I~. J 01 ~~ t 
4tl Rue [ ucic; N~mè,'w, Xarn ir. 

CONSTll lJrT[l.);o.:S, l 'ERRO:-l~F.:RI E, 
;-n •p "Q-U~fll,-', S'.)UflV{r: \ Oro; r..wE 

1 
-vei·:r-s ~ G-la.ce•'ll 

f'ranso partout nec g!\rJntie d'arrivée en .bn éU.t 

F. 9~h1PREMEZ, à Jumet (Splnoy) '117'1 

--..------·-··-· -------

sur tou :, 1 e$ articles de ménar;e = 
..A.1i.me:n.. 'ta -tion. 

ÎrnESADtXE - Crn1u: - CHAMPAG~E - LIQUEURS 

~tAtSON HOL'.ANDAISE 
GHOS 30. nie Saint-Nicolas, 30 DE AIL 

· Pmtrina onnlente 
e.:n. 2 m.o:I.• 

par les 

a Ul rs G~LEGINES 
:'"ul remi·•~e reellement etnrace 

P:F<.I.2~ : 5 Frs . 
0 1l·1rrnariie :\,1l0NDA !~ 

63-6a, foe i\ntoineDansaert., Bruxelles-Bourse 
i"t ' '\1UB : ,) rr1 •• >i Cr<'il'. q ug1>1, 

1 .. " .. 1,.: 1 • .:: 'ii') 

f,~01 lLoan. i~re Au cinéma: « L'Etinrelle Fatale», gr.rnd drame 
en ' pai lie ,•vec Eva Sp yer; - Ctms~, drame en 

Etu<lc Je 'M':. i\I0.1JOiE, notaire, à Namur 

N·!i.MUR 
A ca u:iè des fum1rn il le:s cl u Cl lo;en-Jqrn lt' 1

1 
4. parties ave< Henny PU11t-n. - La ~1u1111e, com1q11p; 

Ca\l'Ot, auxquelles ,1t s1~ta1e11t tuus les socrn-
1 

Phenomènes rl't•lect• •cité pa· f otti>men •; F'ilm 
\ 'e11Ll1 e deux br.fie,, mai sono:; de commerce 

à l'iamrn, 1 nr du fl1 e.-.1de11t, n°• 19- l Pl 2:L 
Pou1· les tontlit1011s Pt 1·Pnseignemerlts, 

~'a<li '('"~~r en l'Pltul•' de ~.1• l\Jon oie, notaire 
à Namnr~ r11e Godcl'l'Ot<l, n° 1. 700Q 

l 1 li l l de mud~ 1i:l• pa t1e), actu d1tt\. 
1stcs 1 e no! t·e \ 1 e et < es ennrnns, a c·o11 'è- Au uiusic hall: ,,. ~L Paulus •, Lénor: _ < ~I. Fran-

rence publ111ne cl con traJ1cto1rr que de,a1t eia • • ma11dol!mste v1rtuo~e; - « Cash1•111re ,,, Je roi 
donner tlttmncbc passe, sui· " Le Soc1ahsme des écha,ses. 

gnant les mains, mats l espère que pen;onne 
d 'a utre ne s:rnra l'len <le cette misérable 
):11sto1re; arn!'1 ~oreland , par exemple . 

- Ah! c'est \Tal, rnttrromp1t l'avocat. Ne 
m'avez-vous p.1~ di t qu'il éta it venu VOll' 
Frettby l'autre soir? 

- Om. Je ma demande pourquot. 
- Il n·y a qn'u111• ~"ule réponse. Il Joit 

a'oi1· 'ill Fn· tby s1m1·c V\'h~tc, quanJ 11 
qntlla r!iù~d: d il est \ 'c1111 Sf~ f.1i1·e p~.yer le 
pnx de son sde,":e. 

L'~- 1-il obt.-1.u~ 
-- Oh! il n'e~t pas d1f1kil<> de s''n assu1·er. 
1 c J: ....• :, r 1,1.1i p .l d.:1,s le at:lo.tlf'U le 

carnet dl! C::èq ui>ti tl ! Fret lhv . 
- Vo)O!ls qurb i;h,.,ql es Il :i lite' ces jotl!S 

<lernier:>. ~ui· l.: plupart Je, talous <les 
fc11illets, étatent inst·1·1tr.s de p1!11t •s ~ommes, 
Jont une ou <leux ~eu letncnt de 1:<'nt li\ res 
ste1 lrng em1ro11,m.u:; ancune de l'1mpo1·1ance 
qu'auruit eue, cerlatnement celle qu e More­
land dev~it avoir demandée. 

wwww N *M 4 

Callon alla!L refermer le carnet, qnand en J\n contraire, eu lui donn:.mt connaisu.nce 
feud letant les ùern1èms pages , Il trouva nn de fa COL1fession, • ous obtenons de lut de 
chèque déchi ré, sui· Je ta lon duquel 11 n'y laisser Morel:rnd t1 11qu:lle , et, clans les d eux 
avait r1ei1 d'1n!:icr1t. t:as, nous n'a\ons 11t11s rien à craindre, 

- Nous y voilà! s écr1a-t-il, triomphale · 1 Jtt l:hrn:ston ! Xt.us devon!:: le voie aussi, 
ment én tendant le carn et à J< 1tzgerald. li n't•st-cc pas? 
n'était pas assez fou pom h11sser· trace de la Oui ; cela rn s:ins <lire: je lut télégra-
somme sur le talon, Jll,Wi il a décluré le 

1 
ph1e1·ai, ain~1 qu'à K1ls1p, tlé •e end1·e à 

feuillet et t a re111pli aprc~. • mon )IJl'~aa cel api'ès-m1J1 à trois heures ; 
-- E 1 bieu ! f]Ue de1on,,, -11ous fail'e? nous t >rmi1w1·0 11s :. 1·;-; tonte l'affai1·e. 
.. Lui J,tt:.~c·t· loucher J a1 genL, naturelle- - Et ~al [Lm lin,,? 

ment r('pu•11l11 t alto 1 e11 lt.ttbi.ant les épau- - On! 1e l'ami;-; complèleme11t oublil!e ! 
les C est irn seul moyen <le 11ous assurnr sou s'écria Calto11 cl'1m ton pei·plexe. Elle ne sait 
~i1e11ce , rien <l0 ses p:u·enl,.;, Pt 'l 1d.c Fretlby e;,t mort, 

J'e.opère qnïl l'aura l0uché hiet' cl qu'il conv.1incn qu'elle ét:t1t mort~ clqiuis lon5-
ama filé de Melbourne. Bon \"oyage ! lemp,,. 

- Oui, ce srll'atL lant mieux poul' 1tOL1~; - ";11:-; not1·e tlern1r "~L dt' tout rPri'.•le1· à 
mais je nt! le c1·01s pas pa1·t1 Kils1p nw l'au- Ma.Jg~. oh,,e1·va t1·1c;L('1tv11 Bt'ian, non-. ne 
1·ait t'ait sa\•oir. Il f<1Ltt 1 · mett1·0 dan:; la, on- ponvo1h nous w1 d1,pr!!ls!'1' ~.1 1 est l;.i h"gi -

1 fiJence smon 11 t1re•·,t les vers clu nez <le t11ne ité1·1Liê1·c de la 101·tune Je sou père. 
j l\Iorcla;1d, et alors tout Melbourne sera gien- (A suivre .) 
• tôt au courant de la chctse. 

' 


